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 Dimanche du Carême 17-2-91 Année B 
  

 

Lecture du livre de la Genèse Gn 9,8-15 

 

8  Dieu dit par devers Noé, et par devers ses fils avec lui, pour dire  : 

9 « Et moi, me voici à-faire-se-lever mon alliance avec vous,   / 

ainsi qu’avec votre semence après vous, 

10 et avec toute âme vivante qui [est] avec vous,  

parmi l’oiseau, parmi le bétail, 

et parmi toute bête de la terre avec vous,   / 

d’entre tous ceux-qui-sortent de l’arche, 

pour toute bête de la terre. 

11 Et je ferai-se-lever mon alliance avec vous, 

et toute chair ne sera plus tranchée de-par les eaux du Déluge,   / 

  et *un déluge n’adviendra* plus pour détruire la terre ».  Eccli 44,18 

12  Et [le Seigneur] Dieu dit [par devers Noé] :  

  « Ceci (est) le signe de l’Alliance, 

que moi je donne entre moi et vous, 

et toute âme vivante qui [est] avec vous,   / 

pour les générations d’éternité : 

13 mon arc, je (l’)ai donné dans la nuée,   / 

et il deviendra un signe d’alliance entre moi et la terre. 

14 Et il adviendra-que, quand je nuagerai une nuée sur la terre,    / 

*l’arc* sera vu *dans la nuée*.  Eccli 50,7 

15 Et je remémorerai mon alliance qui [est] entre moi et vous,  

et toute âme vivante dans toute chair,   / 

et les eaux ne deviendront plus un déluge,  

pour détruire toute chair. 

16 Et *l’arc adviendra dans la nuée*,   /  Ez 1,28 

et je le verrai, pour remémorer l’alliance d’éternité, entre Dieu et 

toute âme vivante, 

dans toute chair qui [est] sur la terre ». 

17 Et Dieu dit par devers Noé :   / 

 « Ceci (est) le signe de l’Alliance que je ferai-se-lever,  

 entre moi et toute chair qui [est] sur la terre ». 

 

Lecture de la 1
ère

 lettre de saint Pierre 1 Pi 3,18-22 

 

17  (Frères,) [il est] mieux de souffrir en-faisant-le-bien, 

si (le) veut la volonté de Dieu, 

qu’en-faisant-le-mal, 

18 parce que Christ aussi une-fois-pour-toutes est-mort au sujet des péchés,  

  juste au profit d’injustes, 

afin qu’il vous fasse-accéder à Dieu, 

mis-à-Mort certes quant-à-la-chair, or vivifié quant-à-l’esprit, 

19  (esprit) dans lequel aussi, s’avançant, il prêcha aux esprits en prison, 

20 qui-ont-été-incrédules jadis, 

lorsqu’attendait la patience de Dieu dans les jours de Noé,  

 °tandis que l’arche était aménagée°, 

vers laquelle peu, c’est (à dire) huit âmes, 

furent sauvées via l’eau ; 

21  ce-qui aussi (comme) antitype vous sauve, (c’est) le baptême, 

non la relégation d’une salissure de la chair, 

mais l’interrogation vers Dieu d’une conscience bonne 

via la résurrection de Jésus Christ,  

22  lequel est en la droite de Dieu, 

s’étant-avancé vers le ciel, 

°tandis que lui furent soumis anges et autorités et puissances°.  



Évangile de Jésus Christ selon saint Marc Mc 1,12-15 

12  Aussitôt, (après que Jésus fût baptisé,)  

l’Esprit l’éjecte vers le désert. 

13  Et il était dans le désert quarante jours [et quarante nuits], tenté par Satan,  

et il était avec les bêtes, et les anges le servaient. 

14  Or, après que Jean eût été livré, 

Jésus vint vers la Galilée, 

*prêchant l’Évangile* [du Règne] de Dieu,  Mc 13,10 ; 14,9 ; 17,15: 

15  et disant que : 

« Le moment est rempli, et le Règne de Dieu approche : 

repentez-vous, et croyez dans l’Évangile ». 
  

 

Le Dieu tout-puissant a placé l’arc entre lui et les hommes comme un signe qu’il ne détruirait plus le 

monde par un déluge (Gn 9,13-15). Aussi la couleur de l’eau et celle du feu se montrent-elles ensemble 

dans l’arc-en-ciel, qui est en partie bleu profond, en partie rouge flamboyant, pour être témoin d’un 

double jugement, l’un qui doit être exécuté, l’autre qui l’a été et ne doit plus l’être : entendons que le 

monde sera passé au feu du jugement, niais ne sera plus détruit par l ’eau d’un déluge (2 Pi 3,6-7). Le feu, 

on l’a dit, désigne l’embrasement du Saint-Esprit ; alors, quelle ressemblance y a-t-il entre l’arc-en-ciel et 

l’Esprit, pour que du feu qui apparut on dise qu’il apparut sous l’aspect de l’arc-en-ciel ? Il suffit d’un 

regard attentif sur ce spectacle de l’arc-en-ciel, tel que nous venons d’en parler, pour voir de quelle façon 

l’arc-en-ciel symbolise l’Esprit. En lui, je l’ai dit plus haut, apparaissent l’eau et le feu. Or, après la venue 

du Médiateur, la puissance du Saint-Esprit s’est manifestée en ceci au cœur du genre humain : elle a lavé 

les élus de Dieu dans l’eau du baptême et les a embrasés du feu du divin amour. Alliant à la fois la couleur 

de l’eau et celle du feu, un arc "est mis dans la nuée » pour l’effusion de la miséricorde, puisque la Vérité 

dit : « Si l’on ne renaît de l’eau et de l’Esprit-Saint, on ne peut entrer dans le royaume de Dieu » (Jn 3,5). 

Grégoire le Grand, Homélies sur Ézéchiel, l. I, hom. 8, n° 29.  

 

Noé sauvé avec sa famille par l’eau et par le bois, figure la famille du Christ, marquée, par le baptême, de 

la Passion de la Croix... Comme l’arche contient des animaux de toute espèce, ainsi l ’Église renferme 

toutes les nations, figurées par la nappe qui fut montrée en vision à Pierre (Ac 10,11 -12). S’il s’y trouve 

des animaux purs et impurs, c’est que les bons et les méchants participent aux sacrements de l ’Église. S’il y 

a sept couples d’animaux purs et deux d’animaux impurs, ce n’est pas parce que les méchants sont en plus 

petit nombre que les bons, mais c’est que les bons maintiennent l’unité d’esprit dans le lien de la paix... Si 

Noé forme le nombre huit avec sa famille (1 Pi 3,20), c’est parce que l’espérance de notre résurrection 

s’est manifestée dans le Christ, qui est ressuscité des morts le 8e jour, c.à.d. le premier jour après le sep-

tième qui était le sabbat : jour qui était le 3
e

 après sa Passion, mais qui devint tout à la fois le 8
e

 et le 1
er

 

dans le nombre des jours qui forment la succession des temps. Si, l ’arche étant achevée, on y pratique en 

haut une ouverture d’une coudée, c’est que l’Église, qui est le corps du Christ, s’élève et se complète dans 

l’unité. Aussi lit-on dans l’évangile : « Celui qui ne rassemble pas avec moi, disperse » (Mt 12,30). Si on 

fait une porte au côté de l’arche, c’est que personne ne peut entrer que par le sacrement de la rémission 

des péchés, lequel a découlé du côté ouvert du Christ (Jn 19,34)... Le déluge arrive sept jours après l ’entrée 

de Noé dans l’arche, parce que nous sommes baptisés dans l’espoir de l’éternel repos qui est figuré par le 

septième jour. Et si, en dehors de l’arche, toute chair vivant sur la terre périt par le déluge, c ’est parce 

que, en dehors de la société de l’Église, l’eau du baptême, bien que la même, non seulement ne procure pas 

le salut, mais donne plutôt la mort. Si la pluie tombe quarante jours et quarante nuits (Gn 7,17 .23), c’est 

que toute tache de péché commis contre les dix commandements de la Loi, dans toute l ’étendue de la terre 

qui est formée de quatre éléments (en effet 10 x 4 = 40) ; soit qu’elle ait été contracté dans la prospérité, 

figurée par les jours, soit qu’elle ait été contractée dans l’adversité, représentée par les nuits, est effacée par 

le sacrement du baptême céleste.  Augustin, Contre Fauste, l. XII, chap. 14,15-17. 

 

« Il était avec les bêtes et les anges le servaient » (Mc 1,13). C’est parce que Jésus était avec les bêtes que 

les anges le servaient : « Ne livre pas aux bêtes l’âme qui se confie à toi » (Ps 73,19). Ce sont les bêtes que 

le Seigneur écrasait de son pied évangélique, lui qui bravait le lion et le dragon (Ps 90,13). Les anges le 

servaient : ce n’est pas là un acte noble et admirable, car il n’y a rien d’extraordinaire à ce que des 

serviteurs assurent le service de leur maître. Mais il faut considérer tout ce pas sage, en se référant à 

l’homme assumé par Jésus. Il était avec les bêtes : Dieu ne peut être avec les bêtes, mais cette chair, 

soumise aux tentations humaines, ce corps qui a faim, qui a soif, c ’est lui qui est assailli, c’est lui qui 

triomphe, c’est par lui que nous vainquons.  Jérôme, Commentaire sur Marc. 


